
— 4 —
Dieu s'estréservé delafairôconaaître dans les der-

niers temps, dans la vieillesse du monde, afin

de rallumer la charité qui sera notablement re-

froidie (1). »
.

^

<( Voilà ce cœur qui a tant aimé les hommes,
dit Notre-Seigneur lui-même à là bienheureuse

Marguerite -Marie.... Il faut qu'il se manifeste à

eux pour les enrichir des trésors qu'il renferme.

Je te découvrirai le prix de ces trésors; ils con-

tiennent les grâces de sanctification et de salut

nécessaires pour les tirer de l'abîme de la per-

dition (2). »

Si donc les peuples veulent se soustraire à la

ruine qui les menace, qu'ils aillent puiser la vie

à sa source; qu'ils se hâtent de recourir au Cœur

de jé$us; il est Vàme de nos âmes et le gage unique

de notre rêçonciUation et de notre salut. Placez-le au

sein des sociétés qui s'écrpulent, et elles se relè-

veront. Que les peuples qui se meurent se nour-

rissent de ses sentinaents; qu'ils s'échauffent au

contact de son divin amour; et ils vivront!...

Nous l'avons vu, la profoijLdçur de nos plaies

réclame une prompte apphcation du remède salu-

taire que Dieu nous olïre pour les guérir. Les pro-

messes de Jésus-Gl^rist, d'une part, et, de l'autre,

la grandeur dii mal, nous font clairement sentir

que le règne du Cœur adorable de Jésus, réservé

à notre siècle, doit définitivement s'établir et s'é-

tendre aujourd'hui.

Mais la Très-Sainte Vierge, qui a mis dans la

rédemption du genre humain la part de SfX coopé-

(1) Vie de sainte Gertrude,

(2) Vie de la bienheureuse Marguerite-Marie Macoque.


